
A h ! C’était pas la foule !, soupirons-nous 
parfois à la suite d’une réunion militante, 

d’une sortie culturelle ou d’une messe dans nos 
églises à l’assistance clairsemée ! Le petit regret 
dans la voix dissimule mal notre déception. Nous 
aimerions tant que l’invitation lancée soit l’occasion 
d’une réponse positive du plus grand nombre. 
Comment alors ne pas éprouver une certaine per-
plexité devant la vision décrite par saint Jean dans 
l’Apocalypse, que nous lisons en cette fête de 
Toussaint : « J’ai vu une foule immense que nul ne 
pouvait dénombrer. » Ce peuple sauvé par le 
Christ, lavé dans le Sang de l’Agneau, ne serait-ce 
pas une vue de l’esprit, un rêve impossible ou une 
simplement une douce utopie ? Pouvons-nous croi-
re vraiment que toute notre humanité, si prompte à 
se déchirer, puisse jamais se rassembler autour de 
son Sauveur ? Or, c’est pourtant ce que préfigurent 
modestement nos liturgies, même les plus humbles 
et les moins fréquentées, comme celle qui a réuni 
un vieux prêtre entouré de quelques religieuses et 
laïcs, un matin d’été dans une banlieue ouvrière de 
Rouen…                         
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 La foule immense, elle était cependant 
bien présente, le dimanche 16 octobre der-
nier au stade Duvauchelle à Créteil pour la 
promulgation des décrets du synode diocé-
sain par Mgr Michel Santier. Après la mobi-
lisation de centaines d’équipes synodales, 
de vastes consultations des paroisses et 
mouvements, les délibérations et votes de 
deux assemblées synodales, notre évêque 
propose des pistes concrètes pour l’annon-
ce de l’Evangile. Il veut une Eglise qui vit 
de la Parole de Dieu, qui donne la priorité à 
l’initiation chrétienne des enfants et des 
jeunes, une Église de la rencontre et du 
dialogue qui donne des mains à l’Évangile, 
une Église synodale. Il a convié notre Egli-
se diocésaine à plus d’imagination pour 
donner corps à sa mission aujourd’hui et 
demain.  
 
     En cinquante ans, notre diocèse a pro-
fondément changé. Toujours aussi vives, 
toujours aussi pressantes, les exigen-
ces  de l’évangélisation se sont elles aussi 
transformées. Si dans les années soixante 
il s’agissait d’épouser un nouveau cadre 
urbain avec un département tout neuf, des 
quartiers qui à l’instar du Mont-Mesly de 
Créteil succédaient aux champs de blé, 
des populations venues surtout d’une Fran-
ce plus rurale, l’époque actuelle voit naitre 
de nouveaux défis. Chantiers des trans-
ports avec le Grand Paris, répartition des 
bassins d’emploi ou de logements adaptés, 
accueil d’habitants d’origines très diver-
ses… Et cette mutation, elle se traduit for-
tement aussi au plan religieux et des diffé-
rentes communautés de croyants. Si au 
milieu du XX

e
 siècle une Madeleine Delbrel 

s’était dite interpelée par l’incroyance, in-
carnée en particulier par le marxisme, notre 
société est sans doute désormais davanta-
ge questionnée par la présence  des diffé-
rentes religions, de traditions qui s’affirment 
autrement.  
 
     A l’issue de ce synode, comment ne pas 
souhaiter que les chrétiens que nous som-
mes voient dans leur mission non une dé-
fense, mais un service rendu aux hommes 
d’aujourd’hui, non une nostalgie, mais bien 
un signe d’espérance !   
 

MARC LEBOUCHER 
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 diocèse de Créteil a 50 ans 
nom rassemblés, dans la joie ! Dans la joie de l’Esprit du Seigneur ! » 

      Les 50 ans de notre diocèse :  
      une joie immense d’être une Église heureuse  
      et pleine d’espérance. 
 
Deux temps forts ont marqué cette journée : 
 
La promulgation des actes synodaux  
avec cinq grandes orientations missionnaires :  
    • l’évangélisation dans la rencontre et le dialogue 
    • annonce de Jésus Christ ; 
      et service évangélique de l’humain ; 
    • vivre et partager la joie de l’Evangile ; 
    • la symphonie des vocations ; 
    • l’urgence de l’initiation chrétienne  
      des jeunes générations. 
 
La célébration eucharistique  
Tout était en place pour que cette fin de journée soit inoubliable : procession, 
décoration florale, musiciens et chanteurs, lancer de ballons et surtout la ferveur 
qui sortait de cette foule immense.   
     Entre ces deux grands moments, nous avons découvert les cinq villages : 
lieux de rencontre, de partage, de prière, d’écoute, de musique, de chant et de 
rire pour toutes générations confondues. Merci à tous ceux qui ont tant travaillé, 
à tous ceux qui ont participé pour donner à notre diocèse de cinquante ans un 
nouveau souffle avec la grâce de l’Esprit Saint. 

Dans un prochain journal  
nous développerons  
les décrets synodaux. 



4  de clocher en clocher / novembre 2016   

V I E  D E  N O S  P A R O I S S E S  
Sortie paroissiale à Beauvais  

Dimanche 2 octobre 2016  
 

P rier, écouter, accueillir, méditer, découvrir, voilà, 
en quelques mots, le fil conducteur de notre sor-

tie paroissiale préparée avec l’Association Saint 
Nicolas. Tous les ingrédients sont là pour réussir 
une belle journée. De bon matin, tous bien à l’heure 
nous partons ; dans le car Henry Moynot, nous ex-
plique ce que nous allons découvrir : l’église St-
Étienne où nous participerons à la messe paroissia-
le, le palais épiscopal et la cathédrale St-Pierre. 
 
     L’église St-Étienne de style romano-gothique 
édifiée entre les XIIe et XVe siècles, possède un 
magnifique et rare pignon nord orné d’une rosace 
décorée par douze personnages symbolisant le Ju-
gement dernier. A l’intérieur une curiosité attire no-
tre attention : une femme barbue crucifiée, sainte 
Wilgeforte, vierge portugaise. Après la célébration, 
l’heure du repas à la Maison diocésai-
ne ; nous goutons les spécialités que 
les cordons bleus nous ont apportés. 
Un vrai moment chaleureux et convi-
vial. Mais l’heure presse à nouveau… 
 
     Nous partons vers le palais épisco-
pal, ancienne demeure des évêques-
comtes de Beauvais, aujourd’hui mu-
sée de l’Oise. Il possède, entre autre, 
une très grande toile inachevée de 
Thomas Couture, maître de Manet, 
l’Enrôlement des Volontaires. 
 
     A deux pas, l’imposante cathédrale 
St-Pierre, construite au XIIIe siècle, 
possède avec ses 48 m la plus haute 
voûte élevée à l’époque gothique. 
Mais cette grande hauteur a fragilisée 
l’édifice ; une partie des voûtes s’ef-
fondrent en 1284, puis le jour de l’As-
cension 1573, c’est au tour de la flè-
che, qui culminait à 153 m, de s’é-
crouler. La reconstruction des voûtes 
du transept prive la cathédrale des 
fonds nécessaires pour édifier la nef : 
la cathédrale restera donc inache-
vée. L’immensité de l’édifice empê-
chant tout moyen de chauffage, elle 
ne sert de lieu de culte que trois mois 
par an ; elle fait partie, avec St-
Étienne, de la paroisse Beauvais-
Centre. Nous restons admiratifs de-
vant l’horloge astronomique, œuvre 
de Auguste-Lucien-Vérité avec ses  
12 m de hauteur, 90 000 pièces, 52 
cadrans et 68 automates ! 
 
     L’évangile de ce dimanche (Lc 17, 
5-10) nous fait méditer sur notre foi. 
« Si vous aviez de la foi, gros comme 
une graine de moutarde, vous auriez 
dit à l’arbre que voici : " Déracine-toi 
et va te planter dans la mer ", et il vous aurait obéi. » 
répond Jésus à ses Apôtres. Telle cette cathédrale inache-
vée, notre foi elle aussi est en perpétuelle reconstruction, 
nous fait remarquer Jacques Faujour. Un grand merci aux 
organisateurs qui, à chaque sortie, savent nous apporter 
écoute, connaissances, générosité, convivialité et... bonne 
humeur.   

MARTINE LAHACHE 

CINÉ-PASTA-DÉBAT À L’AUMÔNERIE 
   

Le mercredi 19 octobre a eu lieu la première séance d’Aum’Ciné  
dans les locaux de l’aumônerie.   

     Au cours de cette soirée « ciné-pasta-débat » une vingtaine de collégiens ont regar-
dé la comédie de Coline Serreau « St Jacques … La Mecque » relatant l’histoire d’un 
groupe de pèlerins, dont deux frères et une sœur ennemis.   
     Le débat a débuté autour de belles assiettes de tagliatelles à la carbonara al dente 
cuisinées par deux lycéens. Nous avons exprimé tout d’abord nos impressions, nos 
ressentis et nos passages préférés pour débattre ensuite davantage en profondeur. 
Nous étions tous unanimes sur le fait qu’au fur et à mesure de la marche, de l’effort, 

chacun apprend à connaître l’autre, à se délester du superflu et à partager 
ensemble pour une vie nouvelle. Par le biais de cette comédie sur le thème 
de la recherche de soi à travers l’effort de la marche, la persévérance et la 
rencontre de l’autre, nous avons tenté de nous interroger à notre tour sur : 
     - comment savoir sortir de son cadre de vie habituel  
      pour connaître l’autre ? 
     - comment apprendre à faire la part des choses, à distinguer l’essentiel  
     du superficiel et du superflu ?  
     Au terme de cette soirée, un moment de recueillement dans la chapelle a 

permis à tous les participants de partir en vacances de la Toussaint avec, qui sait en 
tête, l’idée d’une rencontre inattendue.   

L’ÉQUIPE D’ANIMATION AUM’CINÉ  

 

 

 
CONSEIL DE LA SOLIDARITÉ 

 
     La journée nationale du Secours Catholique – Caritas France du 20 novembre a 
lieu cette année le jour où le Pape François clôture l’année jubilaire en fermant la 
porte de la Miséricorde à Saint-Pierre de Rome.  
     En lien avec les communautés chrétiennes, les membres du Secours catholique 
travaillent aux œuvres de Miséricorde que Dieu suscite pour que tous puissent 
vivre dignement. Ce sont souvent des pauvres qui nous font découvrir le cœur mi-
séricordieux du Père. Marqués par les épreuves, ils savent que Dieu leur a fait mi-
séricorde. 
     Le troisième dimanche de novembre est le rendez-vous annuel pour la collecte 
nationale du Secours catholique. En ces temps de grande précarisation pour beau-
coup, celui-ci a besoin des dons de tous pour remplir sa mission d’aide et d’accom-
pagnement des plus démunis... En tant que service d’Eglise, par son savoir-faire, 
reconnu par les pouvoirs publics, le Secours catholique veut y contribuer. Mais 
comme baptisé, tout membre de notre Eglise ne doit-il pas se sentir « secours ca-
tholique » ? Merci d’avance pour votre générosité !  

 
JACQUES BLAQUART Evêque d’Orléans / Président du Conseil pour la Solidarité 
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V I E  D E  N O S  P A R O I S S E S  
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Le Père Désiré Balabala a soutenu sa 
thèse et a été reçu Docteur en droit cano-
nique et en droit civil. Toutes nos félicita-
tions. Nos routes se séparent après de lon-
gues années pleines de richesses vécues 
ensemble ; que notre amitié, notre soutien, notre prière 
l’accompagnent.  

MERCI  PÈRE DÉSIRÉ  

Le dimanche 20 novembre à Thiais, 
Choisy-le-Roi, Villecresnes, Saint-Maur 
et Créteil se fermeront les portes sain-
tes.  
 
• A St-Nicolas, lors de la célébration de 11 h 15 
la porte sainte sera fermée, selon le rituel, par 
les chanoines de notre secteur, le père Grand-
jean et le père Masselin.  
• A la cathédrale, vêpres à 16 h, accueil des 
cinq lieux des portes saintes, envoi par notre 
évêque sur le parvis.  
On ne ferme pas nos portes pour clore une dé-
marche, on ouvre un nouveau passage, un pas-
sage vers le monde. On vient confier à la cathé-
drale ce qui a été vécu au cours de cette année 
de la miséricorde, à la fois pour le conserver et 
pour le transmettre. C’est la fin de l’année liturgi-
que, nous ouvrons une autre année porteuse de 
miséricorde pour le monde.  

ENVELOPPES GAGNANTES A 1 € 
en vente aux messes dans nos paroisses 

 les 5, 6, 12 et 13 novembre. 
 

Appel aux pâtissières... et pâtissiers : 
nous avons besoin de gâteaux pour le Marché de Noël ! 
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A TOUS LES SAINTS 
 

Tous les saints et les saintes inconnus,  
qu’on ne fête qu’à la Toussaint. 
 
Tous les saints martyrs d’autrefois,  
tous les saints martyrs d’aujourd’hui,  
en tout endroit du monde. 
 
Tous les saints qui êtes au ciel pour avoir fait  
simplement, mais de tout votre cœur, votre labeur. 
 
Tous les saints et saintes  
morts au champ d’honneur du travail. 
 
Tous les saints et saintes qui êtes au ciel  
pour vous être aimés de tout cœur  
dans le mariage, et pour avoir élevé une famille. 
 
Toutes les saintes femmes qui êtes au ciel  
pour avoir fait simplement, 
mais de tout votre cœur, votre ménage. 
 
Tous les saints qui êtes au ciel  
pour avoir donné sans compter. 
 
Tous les saints qui êtes au ciel  
pour avoir évité de vous faire remarquer,  
et être restés simplement à votre place. 
 
Tous les saints et saintes méconnus,  
qu’on a méprisés ou accusés.  
 
Tous les saints et saintes qui vous êtes ignorés. 
 
Tous les saints et saintes que nous avons connus  
et qui avez vécu parmi nous. 
 
Tous les saints qui savez les efforts  
qu’il faut faire pour sortir de l’ornière. 
 
Tous les saints qui n’avez fait dans votre vie  
rien d’extraordinaire, mais qui avez mis  
dans chaque action tellement d’amour,  
priez avec nous. 
 
 
HENRI GODIN 
Devenir des saints,  
Albéric de Palmaert 
DDB 

 
  

E S P A C E  P R I È R E  

Nour,  
pourquoi je n’ai rien vu venir ? 

  
RACHID BENZINE 

D ans le paysage intellectuel, l’islamologue Rachid 
Benzine fait figure d’homme d’ouverture, sou-

cieux de réconcilier la modernité et la religion musul-
mane dans un esprit de dialogue et de tolérance. 

N’a-t-il pas publié plusieurs 
ouvrages communs avec 
le P. Christian Delorme, 
l’ancien « curé des Min-
guettes » et consacré un 
ouvrage remarqué aux 
Nouveaux penseurs de 
l’Islam ? Oui, mais voilà, 
ces derniers temps, depuis 
l’attentat du 13 novembre 
2015, une question dou-
loureuse le taraude : 
« Pourquoi de jeunes hom-
mes et de jeunes femmes, 
nés dans mon pays, issus 
de ma culture, dont les 
appartenances semblent 

recouvrir les miennes, décident-ils de partir dans un 
pays en guerre, et pour certains de tuer au nom d’un 
Dieu qui est aussi le mien ? ». 
 
     Plutôt que de répondre par une nouvelle analyse 
sociologique, psychologique ou géopolitique d’un 
phénomène que les observateurs s’échinent à expli-
quer, l’auteur a préféré l’incarner en imaginant une 
correspondance fictive entre un père et sa fille. Tous 
les deux sont unis par de forts liens d’affection et 
continuent de s’écrire. Lui, l’intellectuel vivant en 
Algérie, l’universitaire qui a tenu à élever sa fille se-
lon des idéaux de liberté, de démocratie et d’éman-
cipation, elle qui vient de partir en Irak pour se ma-
rier avec un officier de l’Etat Islamique.  Cette der-
nière a choisi de vivre un islam radical. Son père lui 
avoue son incompréhension et sa déchirure intérieu-
re. 
 
     Dans ce dialogue tendu par lettres interposées, 
on voit s’opposer non seulement deux générations, 
deux sensibilités, mais on mesure surtout combien 
les idéaux du père se retournent contre lui : « A par-
tir des mêmes valeurs – des valeurs, papa, que tu 
m’as inculquées – nous avons pris des chemins 
différents » avoue la jeune Nour. La fille accuse son 
père d’avoir courbé la tête face à l’Occident et se 
réclame elle aussi de la liberté pour défendre sa foi 
en la guerre sainte. Terrible dialogue de sourds qui 
prend peu à peu une intensité dramatique, jusqu’au 
dénouement final.  
 
     Une courte fiction qui donne à réfléchir.  
 
                                                             MARC LEBOUCHER 
Seuil / 95 p. / 13 € 

L E  L I V R E   

D U  M O I S  
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Chemins de prière... avec sainte Cécile  

L e 22 novembre, nous allons fêter sainte Cécile, jeune 
romaine vénérée comme vierge et martyre, patronne 

des musiciens. Nous aimerions profiter de cette fête 
pour évoquer un autre mode de prière : la musique et le 
chant, notamment le chant liturgique. 
 

Histoire et tradition  
     Cécile de Rome vivait en Sicile, et 
mourut pour la foi à Rome à une épo-
que incertaine (entre 176 et 223). Elle 
aurait finalement été condamnée au 
martyre, après avoir converti de nom-
breuses personnes, dont son mari.  
 
     Un passage de sa légende affirme 
qu'en allant au martyre elle entendit 
une musique céleste. Cette anecdote 
en fera la patronne des musiciens, 
des luthiers et des autres fabricants 
d’instruments de musique. On la re-
présente avec une couronne de fleurs, 
symbole de virginité, un plant de lys, un 
instrument de musique et une épée. Elle 
est souvent enturbannée et richement 
habillée, signes d'une origine patricien-
ne. C'est l’un des martyrs des débuts de 
l’Église les plus vénérés. Comme vierge 
martyre et comme patronne des musi-
ciens, sainte Cécile a beaucoup inspiré 
les peintres, les dessinateurs et les gra-
veurs, dès le XVe siècle et jusqu'au 
XIXe siècle. Raphaël, Le Dominiquin ou 
encore Carlo Dolci lui ont consacré des 
tableaux. 
 
     Du XVIe au XVIIIe siècle, de nom-
breux musiciens composent des motets 
pour l'office de sa fête ou des œuvres 
plus développées (Purcell, Gounod, 
Liszt…). 

 
 
 
 

Le chant au service de la prière   
     La fête de sainte Cécile, une occa-
sion pour nous d’évoquer la place du 
chant, et notamment du chant liturgique 
au cœur de notre foi.  
 
     Dans la constitution Sacrosanctum concilium, le conci-
le Vatican II promeut la « participation active » des fidèles 
à la liturgie, soulignant que celle-ci s’exprime en particu-
lier par « les acclamations du peuple, les réponses, le 
chant des psaumes, les antiennes, les canti-
ques »…« Lorsque l’Eglise prie, chante ou agit, la foi des 
participants est nourrie, les âmes s’élèvent vers Dieu 
pour lui rendre un hommage spirituel et recevoir la grâce 
avec plus d’abondance ».  
 
     Ecoutons ce qu’en disent les liturgistes : « Le chant et 
la musique ne sont pas des éléments qui accompagnent 
le culte ou la prière, ils sont l’expression de la prière elle-
même » explique le P. Etienne Uberall, chroniqueur à 
Signes musiques. Et Jo Akepsimas, compositeur, d’insis-
ter: «Dans une liturgie, la musique n’est pas un but en 
soi, mais un moyen au service de l’action rituelle ». 

     Le chant, à la messe, présente des formes extrême-
ment variées (la litanie du Kyrie, le psaume, les acclama-
tions, la louange, la méditation…), ce qui suppose des 
acteurs différents (prêtre, animateur-chantre, organiste, 
assemblée, chorale), chacun exprimant un visage de l’É-

glise en prière. Ils sont au service de 
l’assemblée pour susciter son chant 
et son adhésion, dans un dialogue 
réel et cohérent entre tous les parti-
cipants : alternance entre les diffé-
rents acteurs (voix du prêtre, du 
chantre, de l’assemblée…) non pour 
une raison d’esthétique musicale, 
« pour faire joli », mais pour donner 
du sens à la prière chantée. 
 
 
 
 
     Les équipes liturgiques doivent 
avoir à cœur de donner une cohé-
rence au déroulement de la liturgie 
qu’elles préparent, en choisissant 
des chants qui permettront à l’as-
semblée d’entrer plus pleinement 
dans la liturgie ; quelles paroles vont 
l’aider à structurer sa foi ? 
 
     Les serviteurs du chant liturgi-
que (l’animateur-chantre et la chora-
le) ont comme mission d’Église d’in-
viter l’assemblée à la prière. Leur 
présence n’a pas pour but de satis-
faire un public, mais de soutenir le 
chant du peuple de Dieu dans le 
respect d’une esthétique qui nourrira 
cette prière. Un choriste est le servi-
teur modeste  mais heureux de cette 
beauté qui dit Dieu. 
 
     La chorale Saint Nicolas, qui fête 
cette année ses 30 ans, s’inscrit 
donc dans cette mission au service 
de la prière commune, que ce soit 
ponctuellement en corps constitué 
une dizaine de fois dans l’année, ou 
régulièrement par la présence des 
choristes au cœur de l’assemblée. 
 

 
      En conclusion, nous voudrions reprendre une des 
strophes du chant à Marie, dont les paroles et la musique 
ont été composées par Odette Vercruysse et que nous 
avons chanté le dimanche 9 octobre : 
 
                      Oser, croire, oser vivre 

    Oser chanter Dieu 
    Comme toi, Marie. 
 
    Oser chanter, car le monde entier 
    A besoin de musique ! 
    Oser chanter quand l’Esprit, en nous, 

   Fait jaillir un cantique ; 
   Oser chanter sa foi 
   Oser chanter pour Dieu.  
  

JACQUELINE BERNARD  
ET MARIE-JEANNE CROSSONNEAU 

 

Sainte Cécile / Raphaël / XVIe s./ Détail 

  

https://fr.wikipedia.org/wiki/Sicile
https://fr.wikipedia.org/wiki/Rome
https://fr.wikipedia.org/wiki/176
https://fr.wikipedia.org/wiki/Lys
https://fr.wikipedia.org/wiki/Rapha%C3%ABl_(peintre)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Le_Dominiquin
https://fr.wikipedia.org/wiki/Carlo_Dolci


BAPTÊMES   
Saint-Nicolas 
2 oct. Mila Ledoux 
 

Sainte-Marie 
9 oct. Victoria Rousseau 
23 oct. Eline Fontes 
 
 
 

MARIAGES   
Saint-Nicolas 
7 oct. Didier Tridon et  
  Denise Cavaleiro da Costa 
 

Sainte-Marie 
1er oct. Amaury Denonfoux 
            et Cynthia Voyard 
8 oct.  Romain Poton  
           et Anne Brard 

OBSÈQUES  
Saint-Nicolas 
18 oct. Christine Marchand 
26 oct. Raymond Bessiere 
 

Sainte-Marie 
20 oct. Monique Procaccini 
 
   
   

J O I E S   

E T  P E I N E S  

NOS PAROISSES EN NOVEMBRE 

MESSES DE LA TOUSSAINT  
Mardi 1er novembre 

Ste-Marie 10 h - St-Nicolas 11 h 15 et 18 h 
Messe à la Résidence Sévigné 16 h 

  
Mer 2 :   Jour des défunts, messe St-Nicolas 9 h.  
  
Ven 4 :   Réunion de l’Equipe d’Animation Paroissiale 
  
Sam 5 :  Point-rencontre café, 10 h - 12 h, Maison par. 
               Accueil baptêmes. 
  
Dim 6 :   32e dimanche du temps ordinaire   
              Commémoration des fidèles défunts de l’année  
              à toutes les messes des 5 et 6 novembre. 
 
              Bibliothèque de prêt : à Ste-Marie aux messes  
              du samedi et du dimanche. 
 
Lun 7 :  Réunion Marché de Noël, 20 h, Maison par. 
 
Mar 8 :  Ste-Marie : Messes à 7 h et 9 h  
              Adoration eucharistique de 7 h 30 à 9 h                 
    avec prière pour les victimes d’abus sexuels     
    commis au sein de l’Église (à la demande  
              de Mgr Santier).                 
              Permanence biblio. : Maison par. 17 h - 19 h.  
              Préparation liturgique du temps de l’Avent : 
              Maison paroissiale 20 h 30. 
 
Ven 11 : Randonnée ASN à Fontainebleau 
 
Sam 12 : Vieux papiers, Conférence St Vincent de Paul. 
 
Dim 13 :  33e dimanche du temps ordinaire  
 
  
Mar 15 : Conférence St Vincent de Paul, 20 h 30,  
               Maison paroissiale. 
  
Mer 16 : Réunion de préparation au baptême, 20 h 30,  
     Ste-Marie-aux-Fleurs. 
 
Sam 19 et Dim 20  Marché de Noël, voir page 5. 

 
Dim 20 : 34e dimanche Le Christ, Roi de l’univers 
               Dimanche en fête 10 h à St-Nicolas  
               11 h 15 messe avec rituel de fermeture  
               de la Porte sainte.  
               Vêpres et clôture de l’année jubilaire   
               à 16 h à la cathédrale de Créteil. 
  
Mar 22 : Permanence bibliothèque : 
               Maison paroissiale 17 h -19 h. 
 
Jeu 24 :  Célébration pour enfants du catéchisme  
               à 17 h à St-Nicolas. 
 
Sam 26 : 15 h , Groupe Bible à Ste-Marie,  
               avec G. Banache : Péché originel et évangile. 
 
Dim 27 : 1er dimanche de l’Avent  

               Journée des Chantiers du cardinal 

ESPACE CATHÉDRALE 
Jeudi 10 novembre, 20 h : soirée littéraire et inauguration 
de l’Espace librairie dans la cafétéria.  
Mardi de la cathédrale « Une heure, un artiste » avec 
Jean-Paul Deremble, mardi 15 novembre, 13 h - 14 h, 
Sylvie Lander, lumières cosmiques.  
Les heures d’orgue de la cathédrale, mardi 8 novem-
bre, 13 h - 14 h 30.  

 
ASSOCIATION SAINT NICOLAS  

Assemblée générale annuelle 
Dimanche 6 novembre 12 h 30 Maison paroissiale 

 
Visite guidée de l’église Saint-Louis de Vincennes 

Vendredi 25 novembre  
Départ en transports en commun, visite à 11 h, 

repas partagé, retour pour les marcheurs  
par le Bois de Vincennes.  

Mercredi 9 novembre : Soirée Théophile  
 Paroles, paraboles… Voici que le semeur…  

20 h, 20 rue d’Alsace Lorraine, Saint-Maur  
Inscriptions pour le repas : soirees.theophile@free.fr 

Vous êtes séparé(e), divorcé(e), les secteurs pastoraux 
de St-Maur et Joinville-Charenton-St-Maurice vous propo-
sent de partager un moment convivial dimanche 6 nov. à 
Ste-Anne de Joinville (messe à 11 h, repas au 64 avenue 
Oudinot).  
Rens. : Marie-Claire et Gérard Vauléon 
            vauleonmc@free.fr  
            Odile Lerolle-Darnault 06 24 96 12 04 

POM... POM... POM… Pour aider les pèlerins à participer 
sereinement sans frein financier au pèlerinage de Lourdes 
2017, l’Hospitalité Madeleine Delbrêl propose une vente 
directe de pommes à 39 € la cagette de 13 kg ou 3 € le kg,  
les 5 et 6 novembre aux messes de 18 h et 10 h à Ste-
Marie et 11 h 15 et 18 h à St-Nicolas.  
Laisser vos coordonnées complètes, la quantité souhaitée 
et votre règlement (chèque à l’ordre de Hospitalité Made-
leine Delbrêl) à la Maison paroissiale, 11 bis bd Maurice-
Berteaux.  
Choix possible de pommes : Caméo, Tentation, Pink 


